






[image: PDFHALL.COM]






Menu





	 maison
	 Ajouter le document
	 Signe
	 Créer un compte







































1 JOURNÉE D'ÉTUDE: NON-MIXITÉ, SELF-DÉFENSE ... - ENSA Dijon

8 nov. 2017 - à l'Ecole Nationale Supérieure d'art de Dijon. Depuis 2007, elle publie sur la scène ... culture française de 1947 à 1964 (exposition À propos de Nice au MAMAC). Elle prépare pour 2018 une ... deux écoles partenaires : self-défense féministe (non-mixte) et communication non violente (mixte), menés par ... 

















 Télécharger le PDF 






 168KB taille
 4 téléchargements
 204 vues






 commentaire





 Report
























JOURNÉE D’ÉTUDE: NON-MIXITÉ, SELF-DÉFENSE : À PROPOS DE QUELQUES OUTILS DE L’ÉMANCIPATION FÉMINISTE



8 novembre 2017 de 13h à 18h30 ENSA Dijon Art & Design 3 rue Michelet, 21025 Dijon



La journée a été conçue et organisée en partenariat entre l’ENSAD Nancy et l’ENSA Dijon Art & Design par Vanessa Desclaux et Vanina Géré.
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La violence que les femmes rencontrent est omniprésente : c’est pourquoi il est clair que la résistance à cette violence doit être organisée à tous les niveaux. […] Les stratégies les plus efficaces sont celles que les femmes conçoivent lorsqu’elles prennent elles-mêmes les choses en main. Parmi les tactiques qui réussissent le mieux, on compte l’ouverture de foyers autogérés par leurs utilisatrices, plutôt que par les autorités ; l’organisation de cours de self-défense ; et la mise en place de manifestations largement inclusives comme les marches de Take Back the Night créées dans les années soixante-dix, ou celles qui ont été créées par les femmes indiennes contre le viol et les meurtres liés aux dots… […] Dans chacun des cas évoqués, c’est la décision prise par les femmes de riposter, de briser leur isolation, et de s’allier à d’autres femmes qui a été la clé du succès de leurs efforts. Silvia Federicii
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Quels sont les outils contemporains de l’émancipation et comment les transmettre? La diffusion des cultures et savoir-faire militants historiques est-elle possible, et comment l’articuler à celle des pratiques militantes actuelles? Comment traverser les générations tout en réinventant les pratiques de résistance politique et de changement positif ? Au cours de cette journée d’étude sur l’émancipation féministe, Ces questions seront examinées au prisme des pratiques de la non-mixité et de la self-défense au cours de cette journée d’étude rassemblant militant.e.s, chercheu.r.se.s, artistes, travailleur.se.s de la culture. Attestant bien plus un pragmatisme de la lutte qu’un programme politique unifié, la nonmixité est employée dans des secteurs très divers. Quelle est la pertinence sociopolitique des espaces non mixtes aujourd’hui ? Pourquoi font-ils retour/sont-ils rendus plus visibles actuellement ? Quelle a été leur fonction dans les mouvements de libération des femmes dans les années 1970 ? Moyen et moment de la conscientisation, de l’émancipation et de la formation, la non-mixité propose des systèmes d’organisation égalitaires et bienveillants ; cette journée permettra d’exposer quelques exemples des milieux dans lesquelles elle peut, et a pu, se déployer. Intervenant.e.s : Justine Betems (étudiante en art à l’ENSA Dijon) Charlotte Carteret (artiste, collectif BESTE) Géraldine Gourbe (historienne de l’art et philosophe, associée au programme de recherche de l’ENSA Dijon) Chloé Maillet (artiste, historienne de l’art) Sharone Omankoy (militante dans le secteur de la santé) Veg (fondateur de MU body arts, militant) Modératrices/discutantes : Vanessa Desclaux (coordinatrice de la recherche, enseignante en histoire et théorie des arts, ENSA Dijon) Vanina Géré (enseignante en histoire et théorie des arts, ENSAD Nancy)
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12h : accueil des participant.e.s et étudiant.e.s ; déjeuner. 13h15 : Introduction aux programmes pédagogique et de recherche de l’ENSAD Nancy et de l’ENSA Dijon (Vanessa Desclaux et Vanina Géré) Session 1 : En Californie 13h-30-14h : Géraldine Gourbe, « La conscientisation féministe est-elle encore une arme ? » Formée brièvement à Paris par le groupe de libération des femmes, Susi Kaplow rejoint le mouvement new-yorkais des féministes radicales à l’automne 1970. Dans son texte « Getting Angry » – publié dans une anthologie des écrits du féminisme radical naissant dirigée par Anne Koedt, Ellen Levine et Anita Rapone – elle expose les raisons du long silence des damné.e.s (Frantz Fanon) : « Expressing anger means risking. Risking that the other person will be angry in return, risking that he or she will misunderstand the anger or refuse to deal with it, risking that the anger itself is misplaced or misinformed ». En 1968, Katie Sarachild avait déjà pressenti la rage des corps à l’œuvre chez ses collègues et amies marxistes, pacifistes, afro-américaines, lesbiennes, prostituées etc. et présentait les groupes de consciousness raising – ou consciousness awareness – comme une alternative à l’implosion personnelle causé par une existence empêchée par des entraves répétés. Au sujet de ces groupes, Sarachild évoquait leur dimension armée. Réduits à tort à une chambre à soi, les groupes multiples et singuliers de CR ont maintenu et continuent de maintenir une pression contante à mi-chemin entre la lutte armée – théorisée par Frantz Fanon dans le contexte de la décolonisation de l’Algérie –, l’auto-défense des Afroaméricains associée à l’abolition des prisons par Angela Davis et la pensée matérialiste, émancipatrice selon laquelle tout sujet en colère, furieux face à une injustice peut constituer un sujet, non pas spontanément révolté et rapidement maté, mais historique singulier et, ainsi, participer collectivement à une historicité dissonante qui fait, fera frémir les récits dominants.



14h-14h30 : Justine Betems évoquera sa pratique du Roller Derby, dont la ligue internationale la plus importante prône la non-mixité. Elle évoquera aussi, en discussion avec Géraldine Gourbe, son expérience au sein du Women Creative Center à Los Angeles, réalisée dans le cadre d’un programme d’échange étudiant avec l’ENSA Dijon. 14h30-15h : Discussion, Q & A Session 2 : Dans et par le corps 15h-15h30 : Chloé Maillet, « ‘Utilisons la science, ou sinon le Ju-Jitsu’ : Théories de l’évolution et autodéfense chez les suffragettes à l’époque Victorienne ». Edith Garrud, maître de Ju-Jitsu de Londres à l’époque victorienne, théorisait l’idée que la seule inégalité qui n’ait pas encore été surmontée entre hommes et femmes était la force physique. Elle prédisait une prochaine amélioration par l’évolution, et préconisait en attendant la pratique des arts martiaux. À partir de cet exemple de dialectique corps/domination par celle qui formait les gardes du corps de la suffragette Emeline Pankhurst, on tentera de questionner une amorce de « dé-naturalisation » de l’oppression des femmes, des questions de genre et d’espèce au tournant XIXe-XXe siècle, près d’un siècle avant les théories critiques et genrées de la biologie (Haraway, Fausto-Sterling).



 



4  



15h30-16h : Sharone Omankoy a fait l’expérience de la non-mixité dans le domaine du sport et du militantisme. La non-mixité constitue selon elle un outil politique essentiel qui favorise la réappropriation de la parole des populations invisibilisées et leur émancipation dans une société hétéropatriarcale. Elle reviendra sur son parcours d’ancienne basketteuse et évoquera les ateliers non mixtes qu’elle met en place dans le domaine de l’accompagnement militant à la santé. 16h-16h30: Discussion, Q & A Session 3 : La non mixité au quotidien : pratiques de vie dans l’habitat collectif 16h30-17h : Veg reviendra sur son parcours de vie au sein d’espaces autogérés. Il évoquera notamment l’expérimentation de dynamiques pro-féministes au sein du milieu libertaire, allant de la mise en place d’habitats collectifs critiques du patriarcat à la création de groupes de parole d’hommes visant la déconstruction de la masculinité et la solidarité avec les espaces non-mixtes femmes. 17h-17h30 : Charlotte Carteret (pour le collectif BESTE) parlera de son expérience d’habitat et de travail non mixte en Suisse. L’utilisation de la non-mixité s’est avéré un outil d’auto-détermination et d’émancipation à la sortie de ses études à l’ENSA Dijon. En intégrant le GAF (Groupe Action Féministe ) à Genève, et en fondant BESTE, réseau solidaire d’artistes s’organisant tous deux en non-mixité choisie, sans hommes cis, son expérience militante l’a amené à poser la question de la nécessité de s’organiser collectivement et de politiser le statut d’artiste dans une perspective féministe intersectionnelle. 17h30-18h : Discussion, Q & A 18h-18h30 : récapitulation et conclusions
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Les intervenant.e.s : Justine Betems est étudiante en 5ème année art, à l’ENSA Dijon, et pratique le Roller Derby. Son travail Charlotte Carteret est artiste et activiste féministe, qui vit et travaille entre Genève et Dijon. Elle a fondé le collectif BESTE, réseau solidaire d’artistes s’organisant non-mixité choisie. Géraldine Gourbe a soutenu une thèse en esthétique à l’Université Nanterre/Grand Ouest. Elle a enseigné la philosophie de l’art à l’Université de Metz, à Sciences Politiques Paris et aux écoles d’art de Marseille et d’Annecy. Elle est chercheure associée à l’Ecole Nationale Supérieure d’art de Dijon. Depuis 2007, elle publie sur la scène artistique de Los Angeles, les pédagogies radicales, les communautés artistiques. Depuis 2015, elle développe avec Florence Ostende une recherche curatoriale sur la contreculture française de 1947 à 1964 (exposition À propos de Nice au MAMAC). Elle prépare pour 2018 une relecture du minimalisme californien notamment grâce à l’œuvre des années 60 du sculpteur Judy Chicago. Cette exposition sera présentée au Consortium et à la Villa Arson (avec un catalogue publié par les Presses du réel). Chloé Maillet est historienne et artiste visuelle en duo avec Louise Hervé. Auteure d’une thèse de l’EHESS sur la parenté hagiographique médiévale sous la direction de JeanClaude Schmitt (publiée chez Brepols publishers en 2014), elle s’est spécialisée dans les questions de genre et de parenté dans la culture visuelle et cléricale. Elle a été chercheuse post-doctorante au musée du quai Branly en 2015-2016, enseigne à l’ESBA TALM Angers, à l’UCO Angers et à l’université Paris Diderot ; elle a publié dans des revues scientifiques historiques et anthropologiques. Elle a publié en duo avec Louise Hervé Attraction Etrange (JRP Ringier, 2013), Spectacles sans objet (Editions P, 2014), et présenté des expositions collectives et monographiques au Royaume Uni, au Danemark, en Suisse, au Canada et en France. Sharone Omankoy est bloggeuse afroféministe et travailleuse sociale. Elle tient un tumblr, le Kitambala Agité, où elle aborde des sujets qui lui tiennent à cœur : le rapport au corps, la santé sexuelle, l'intimité, le bien-être à la lumière de ses expériences personnelles. Elle est également impliquée depuis 9 ans dans la lutte contre le VIH-sida. Veg est militant, artiste. Il a fondé MU Body Arts. La journée d’étude sera suivie de deux jours d’atelier à destination des étudiant.e.s des deux écoles partenaires : self-défense féministe (non-mixte) et communication non violente (mixte), menés par Max Gastinger et Mathilde Azzouz, instructrices certifiées respectivement en self-défense féministe et en communication non-violente.
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Présentation de la self défense féministe (SDF) et de la communication non-violente (CNV) Dans son ensemble, la self-défense féministe (SDF) s’adresse à toutes les femmes. Elle vise à stopper les agressions physiques et/ou verbales. Enseignée par des femmes à des femmes, elle part de l’expérience vécue des femmes. Pratique très différente des autres enseignements de self-défense (SD), elle ne repose pas uniquement sur une initiation à des exercices physiques issus des arts martiaux ou à une introduction à l’encadrement légal des agressions physiques. La SDF contemporaine, fondée au Canada dans les années 1970 dans le sillage des mouvements de libération des femmes, consiste en un mélange de techniques physiques très simples puisées dans différents arts martiaux. Il s’agit de donner des outils efficaces en toute situation à des femmes de tous âges et de toutes conditions physiques, pour se défendre. Corollairement, la SDF contemporaine prend en compte le conditionnement des femmes à l’intériorisation de leur prétendue faiblesse face à un.e agresseur/euse prétendument tout.e puissant.e, ou du danger qu’il existerait à réagir. Ainsi, la SDF comporte des temps de parole, avec une part importante accordée au partage d’expériences vécues allant contre les représentations dominantes. C’est la raison principale pour laquelle elle requiert la non-mixité. La communication non-violente (CNV) « est un processus de communication pragmatique et efficace, qui permet d’être clair, cohérent et congruent dans la communication, tout en étant ouvert et dans la compréhension de l’autre [...] [elle] favorise la coopération et la résolution de conflits1 ». Elle vise à faire la différence entre faits et opinions, entre ce que l’on veut fondamentalement exprimer et ce que l’on dit. Elle amène à s’interroger sur sa propre position sociale (privilégié.e/non privilégié.é), et à remettre en question son propre comportement. Il ne s’agit pas de techniques désincarnées et abstraites visant uniquement à faire passer un message sans remise en question préalable des structures de pouvoir à l’œuvre dans les situations de communication. La place de la SDF et de la CNV en école d’art Organiser un atelier de SDF à destination des étudiantes d’art n’est pas seulement motivé par la nécessité évidente pour de jeunes femmes d’apprendre à se protéger, mais aussi en réponse à la mission des écoles d’art, tant en termes purement artistiques que selon une approche professionnalisante. L’art est une pratique qui non seulement engage tout particulièrement la conscience et la connaissance de soi (l’art ayant des fonctions thérapeutiques à des degrés très variés), mais qui plus est, les ancre dans la réalité du corps. Rassembler le mental et le physique, le symbolique et le sensoriel représente une partie importante des processus de création et de l’élaboration des formes et contenus plastiques.                                                                                                                 1



 



http://www.cnvformations.fr/index.php?m=10&ms=118. Dernière visite le 21/06/2017
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Une autre motivation de cette proposition est le décalage entre la proportion d’étudiantes dans les écoles d’art (65%) et la proportion d’artistes représentées dans les collections publiques et expositions en France (30% d’œuvres de femmes dans les FRAC, 29% de femmes exposées par les FRAC et les Centres d’artii) ainsi que la reconnaissance sur le long terme pour les femmes dans l’art contemporain. Ce décalage n’invite pas seulement à identifier les résistances structurelles à la reconnaissance et la promotion des femmes dans l’art contemporain et qui s’observe dans tous les domaines d’activité professionnelle à des degrés variés. Il pose aussi la question de savoir ce qui, dans la formation en école d’art, pourrait permettre aux futures artistes de faire face aux formes d’exclusion, souvent tacites et inconscientes, qui les attend. Si les dispositifs pédagogiques bien propres aux écoles d’art permettent aux étudiant.e.s de s’entrainer à la présentation et la mise en contexte spatiales et conceptuelles de leur travail, en revanche, les outils spécifiques de développement de la confiance en soi, d’affirmation de soi, manquent. Toutes et tous les étudiant.e.s sont bien évidemment concerné.e.s par ce type de problème : toutefois, force est de constater que les effets de l’intériorisation des stéréotypes genrés s’exercent surtout au détriment de femmes. Là où les étudiants attestent une plus grande aisance en ce qui concerne la prise de parole en public, la mise en avant de leur projet, etc., les étudiantes sont plus silencieuses et s’effacent volontiers lorsqu’un de leurs camarades occupe la spatiotemporalité pédagogique, alors même qu’elles sont plus nombreuses. La féminisation du public des écoles d’art n’entraîne donc nullement une transformation automatique des mentalités et/ou des habitus sociaux. Or la SDF permet précisément aux femmes de prendre conscience et mesure de leurs ressources propres, à écouter et comprendre leur ressenti et leurs sensations, aidant ainsi considérablement à la prise de conscience. Utilisant notamment des techniques d’ancrage dans le corps des contenus appris (comme la visualisation), des techniques de relaxation et de gestion des émotions (comme la respiration profonde), la SDF fournit des outils accessibles à l’appréhension des violences, mais aussi utiles à la « présentation de soi » particulièrement importante dans le travail culturel. De manière complémentaire, la CNV permet l’établissement d’une communauté de bienveillance et de dialogue, une prise de conscience du privilège et une initiation au dé-conditionnement des comportements de domination sociale : à une période où les jeunes artistes mettent de plus en plus fréquemment leurs ressources, leurs compétences en commun, la CNV constitue un outil essentiel pour apprendre à vivre et travailler de manière collective. La SDF et la CNV, en tant qu’outils non seulement d’émancipation personnelle, mais aussi d’autonomisation et de construction collective, sont donc des méthodes à la fois universelles et citoyennes, mais aussi spécifiquement bien adaptées pour engager des étudiant.e.s d’art dans le collectif.
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http://www.roller-derby-panthers.fr/derby-life/faq-panthers-ont-choix-detre-ligue-100feminine/ Ill. 1 Jacky Fleming, Be a Bloody Train Driver, 1991, Penguin Books. Ill. 2 Punch or the London Charivari, « The Suffragette that Knew Jiu-Jitsu », 6 juillet 1910.



L’image de Be a Bloody Train Driver est reproduite avec l’aimable autorisation de Jacky Fleming. Fleming est notamment l’autrice de l’album Le problème avec les femmes (traduction française), 2016.                                                                                                                 i   Given the pervasive character of the violence women are confronting, it is clear that resistance to it must be organized on all fronts. […] More effective are the strategies that women devise when they take things in their own hands. Particularly successful tactics include opening shelters controlled not by the authorities but by the women who use them ; organizing self-defense classes ; and building broadly inclusive demonstrations like Take Back the Night marches that originated in the ‘70s, or the marches organized by women in India against rape and dowry murders… […] In each case, women’s decisions to fight back, to break their isolation, and to join with other women have been vital to the success of these efforts. (Trad. Géré.) ii  Observatoire de l’égalité entre les femmes et les hommes dans la culture et la communication, mars 2017, p. 36. Les statistiques datent de 2015.  
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